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Représentants 

Kamer 
der Volksvertegenwoordigers 

22 Ft'.:nmm 1949. 

PROPOSITION DJ<~ LOI 
modifiant la loi du 16 octobre 194:5 établissant un - impôt extraordinaire sur les revenus, bénéfices et 
profits exceptionnels réalisés en période tle guerre. 

RAPPORT COMPLÉMENTAIRE 
lï'AI'I', AU NOM DE LA 

COMMISSION DES FINANCES ('), 
PAR M. p1SCRY. 

MESDAMES, MESSIEURS, 

La proposition que nous discutons a déjà été exa­ 
minée par la Commission des Finances et du Budget 
en 1948. · · 

A cc moment, aucune majorité ne s'était dégagée 
<les travaux de Ja Commission, qui s'était prononcée 
contre le projet par neuf voix contre neuf. 

Le 21 juin 1948, M. Embise faisait rapport sur ces 
premiers débats {Doc. n° 610; 1947-1948). A son rap­ 
port était jointe une noie des membres de la Com­ 
mission qui étaient partisans du projet et qui y repre­ 
naient à nouveau les arguments qu'ils faisaient valoir 
pom· l'adoption de la proposition. 

(') Composi1ion de la Commission : M. Von Belle, président; 
MM. Coppé, Dequae, Descampe, Discry, Harmcl, Lefèvre 
(Théodore), Moycrsoen, Parisis, Phil ippart, Porta, Scheyven. -­ 
De Swccmer, Dctlège, Embtse. Flévet. Rassart, Soudan, Tieiemans. 
Van Walleghcm. - De Ville, Jacquemotte. - Liebaert, Vreven. 

22 :FEBRUARI 1949. 

WE'fSVOORSTEL 
tot wijziging van de wet van 16 October J94ó tot 
invoering van een extra-belasting op de in oorlogstijd 
behaalde exceptionele inkomsten, winsten en baten. 

AANVULLEND VERSLAG 
NAMENS DE COMMISSIE 

VOOR DE FINANCiffiN (1), UITGEBRACHT 
DOOR DE HEER DISCRY. 

MEVROUWEN, MIJNE HEREN, 

Votr: 
513 ( 1946-J.047} : Proposition de lol. 
610 (1047-1\l48) : Rapport, 
139, 144 èl 171 : Amendements. 

Het voorstel dat wij behandelen werd reeds in 1948 
door de Commissie voor de Financiën en de Begro­ 
ting besproken. 

Toen was geen enkele meerderheid uit de werk­ 
zaamheden der Commissie naar voren getreden en 
zij had zich met negen stemmen tegen negen tegen 
het voorstel uitgesproken. 

Op 21 Juni 1948, bracht de heer Embise verslag uit 
over die eerste besprekingen (Stuk n' 610, 1947-1948). 
Aan zijn verslag was een nota toegevoegd van de 
leden der Commissie die voorstanders van het ont­ 
werp waren en die cr opnieuw de redenen uiteen­ 
zetten die zij voor de aanneming van het voorstel 
doden gelden. 

(l) Samenstelling van de Commissie: de heer Van Belle, >'OOr• 
zitter; de neren COpJ)é, Ocquae, Descampe, Discry, Harmel, Lefèvre 
(Théodore), Moyersoen, Parisis, Philippar!, Porta, Scheyven. - 
Oe Sweemer, Dctiège, Embise,,Fiévet, Jtassart, Soudan, Tielemans, 
Van Wallcghcm. - De Ville, Jacquemotte. - Liebaert, Vreven. 

zu . 
513 (HHô-1947) : Wetsvoorstel. 
610 (1\J4î-1948) : Verslag. 
139, 144 en 171 : Amendementen. 

ll. 
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Celle-ci fui reprise e11 séance publique et la Cham­ 
bre renvoya la proposition en commission, le Gou­ 
vcrucmcnt ayant manifesté l'intention d'y apporter 
des amendements. 

Ces amendements soul repris au document n" 139 
(1!)48-1949). 

* * * 
LP>- développements de la proposition, Je premier 

rapport de la Commission et la (( note de la mino­ 
rilt~ )1 qui y est jointe ont suf'Iisamrnent exposé les 
ruisous qui justifient la proposition pour que nous y 
reven ions longuement dans· Ic préscn I rapport. 

Happclons simplement que la loi du 16 octobre 
1945 a voulu imposer les revenus extraordinaires 
réalise'•,- pendant la période 1940 il 1944. 

Dans le mécanisme de celle loi, sont ·considérés 
comme bénéfices extraordinaires tous ceux qui dépas­ 
saient, a11 choix du contribuable : 

11) ou bien les revenus rc':alisés pendant la période 
de réf'ércuco 1935-1939; 

Il) 1J11 bien 6 '}{, du capital investi; 

c) ou bien 1111 bénéfice de rèfércncc forfailaire de 
5,000 francs par mois d'activité pendant les années 
de guerre, uugrnenté le cas échéant de 6,000 francs 
par a11 d par enl'm11.. 

La loi imposait toutefois, pour que ces références 
•JHIÎ:-<~enl jouer, que Je contribuable ail déclaré .dcs 
revenus d'un montant au moins égal pour la période 
de guerre, soit. dans des déclarations ordinaires aux 
impôts, soit dans Ic délai fixé par l'article 5, § 7 de la 
loi. reporté au !31 mai 1946. 

Tous ceux qui estimaient avoir réalisé des bénéfices 
extraordinaires firent usage de la faculté prévue par 
l'article 5, S 7, combiné avec la loi sur l'amnistie 
fiscale, cl purent ainsi bénéficier des références 
reprises c'ï-anrnl. 

* * * 

L'intention du législateur fut cependant visible­ 
inent dépassée quand l'Administration se trouva 
devant l'application de l'article 2 de la loi du 16 octo­ 
bre 1945, qui présumait que tous les avoirs existant 
au 9 octobre 1944 constituaient des bénéfices irnpo­ 
sables. sa11J r1reu1w conirairc de la pap/ du coniri­ 
btwblc. 
Et c'est dans l'application de cette présomption cl 

de la preuve contraire que l'exécution de la loi appa­ 
rul manifestement excessive. 

L'Administration se voyait dans l'obligation de 
réclamer à tous les contribuables, depuis les plus 
modestes jusqu'aux plus importants, la justification 

Hel voorstel werd in openbare vergadering behan­ 
deld en de Kamer verwees het opnieuw naar clé Com­ 
missie, omdat de Regering· haar inzicht had te ken­ 
nen gegeven er wijxig ingcn aan toc Ic brengen. 

Die amendementen werden opgenomen in stuk 
N 139 (1948-1949). 

* * * 
In de toelichting op het voorstel, in hel eerste ver­ 

slag van de Commissie en in de u nota van de min­ 
derheid >> werden de redenen die het voorstel wetti­ 
gen voldoende uiteengezet, zodat wij cr in dit verslag 

· niet. 'uitvoerig moeten op terugkomen. 
Wij herinneren eenvoudig aan hel feit dat men 

door de wet van 16 October 1945 de buüençeuione 
inkomsten, verwezenlijkt ·tijdens Je periode van 1940 
Lo( 1944, heeft willen belasten. 

Volgens hel· mechanisme van die wet worden 
beschouwd als buitengewone winsten al deze die, 
naar keuze van de belastingplichtige, meer bedrngcn 
dan i 

u) de inkomsten verwezenlijkt tijdens de referen­ 
tieperiode 19:-35-1939; 

b) 6 t.h, v,111 het belegde kapitaal; 

c) een forfaitaire referentiewinst van 5,000 frank 
per maand bedrijvigheid tijdens de oorlogsjaren, 
vermeerderd met 6,000 ·frank per jaar en per kind. 

Opdat die referentiëi1 zouden werken, werd echter 
door de wet voorgeschreven dal. de belastingplichtige, 
voor de oorlogsperiode, inkomsten waarvan het 
bedrag minstens even hoog was moest hebben aangc­ 
g-even, of wel in gewone belastingsaangiften, of wel 
hinn cn de tcrrniju vasl.gcstcld door artikel 5, § 7 
van de wel, termijn die verdaagd werd tot 31 Mei 
1946. 

Allen die meenden buitengewone winsten Ic heb­ 
ben verwezenlijkt, maakten gebruik van het rechl 
voorzien bij artikel 5, § 7 en levens van de wet op 
de fiscale amnestie, en konden aldus l1el voordeel 
van voormclrlr- rdcrcntiën g_e11iele11. 

* * * 
De bedoelinp van de wetgever werd evenwel klaar­ 

blijkelijk voorbijgestreefd. toen he,_l bestuur voor de 
toepassing vau artikel 2 der wel van 16 Oclober 1945 
stond, waarin werd verondersteld dat alle bezittingen 
die op 9 October 1944 bestonden, belastbare winsten 
ni Imnakten , behalve wanneer het teqenâeel door de 
belastinuplichtir1e werd bewezen. 

Bij de toepassing van dil vermoeden en van hel 
bewijs van het tegendeel bleek de tenuitvoerlegging 
van de wet klaarblijkelijk overdreven te zijn. 

Hel. Bestuur zag zich verplicht van alle belasting­ 
plichtigcn, van de minst lol de meest gegoede, de 
rechtvaardiging Le eisen van ni wal zij op 9 October 
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rle tout ce qu'ils possédaient au f) octobre 1944, au(J- i 
menté de tout ce qui avait été dépensé à d'autres fins 1 
que celles de charges professionnelles. 

C'est ainsi qu'on ajoutait les dépenses des frais de 
ménage, <les impôts et assurances privées, des rem­ 
hnursernents effectués, rles amendes payées. voire du 
cotit des colis en voyés .·1 des prisonniers et de tous 
actes de générosité. · 1 

Si l'Administration avait dû appliquer la loi à la 
lettre, il n'est pas un artisan qui n'aurait eu des 
comptes à rendre et des justifications à produire. 
C'est pourquoi une première circulaire de l' Admi­ 
nistration accorda Ic bénéfice de la référence forf ai­ 
taire de 300,000 francs augmentée de 6,000 francs 
par an el par enfant {1 tous les contribuables dont Jes 
revenus ne dépassaient pas celte somme pour les 
cinq années 1940 à 1944. 

Une autre circulaire de I' Administra lion admit que 
ne devaient pas être portés ;1 l'avoir des contribuables 
en 1944 les amendes payées ù la C.N.A.A. ou orga­ 
nismes similaires, Ic montant des colis envoyés aux 
prisonniers, le coût de l'entretien des enfants des 
villes recueillis ;1 la cnmpaune, etc. 

Une dernière circulaire cl1: fin 1948 précisa qu'aux 
revenus déclarés, limitant l'application de la réfé­ 
rence, devaient s'ajrniler le.~ Irais dcntreticn de 
ménage ainsi que les i111pÙI$ cl ussurnuccs privées. 

Nous ne nous étendrons pas sur les justifications 
données par l' Administration ;1 ces diverses décisions 
favorables aux contribuables : c'est justement cc 
caractère favorable qui fait que personne ne pensera 
à en discuter la légalité. 

Et cc n'est pas Ic moindre mérite de la présente pro­ 
position que de légaliser toutes ces mesures prises 
pour remédier à cc que l'application rigoureuse de 
la loi avait d'excessif. Summuui jus, summa injuria. 

* ** 
La proposition YU un peu plus loin que les circu­ 

laires de I' Administration _ 
Elle tend ù fa ire bénéficier des références tous les 

contribuables. 
Du moment qu'on a admis que le' texte de la loi a 

dépassé l'intention initiale du législateur, il apparaît 
logique de faire bénéficier de la réf érence immunisée 
de l'impôt extraordinaire - mais non des impôts 
ordinaires - tous les contribuables, même ceux dont 
les revenus de la période d'activité dépassent la réfé­ 
rence forfaitaire. 

L'adoption de la proposition, outre qu'elle rendra 
légales les mesures prises par l'Administration, met­ 
tra fin à de multiples réclamations, permettra les 
liquidations de nombreux liliges cl débarassera ainsi 
les directions provinciales d'une partie des quelque 
125,000 dossiers qui y sont en souffrance, 

1944 bezaten, vermeerderd met al wat zij hadden 
uiiqeqecen tot andere doeleinden dan bedrijfslasten, 

Zo werden daaraan toegevoegd de uitgaven. voor 
huishoudskosten, belastingen ,en private verzekerin­ 
gen, gedane terugbetalingen, betaalde geldboeten en 
zelf s voor ·paketten die aan gevangenen werden 
gstuurd en alle daden van vrijgevigheid. 

Indien hel Bestuur de wet letterlijk had moeten 
toepassen, zou e1· geen enkel ambachtsman zijn die 
geen rekenschap zou moeten geven en verantwoor­ 
ding moeten doen. Daarom werd in een eerste rond­ 
schrijven van het Bestuur liet voordeel van de forfai­ 
taire referentie van 300,000 frank, verhoogd met 

. 6,000 frank per jaar en per kind, toegekend aan alle 
belastingplichtig-en wier inkomsten voor de vijf jaren 
van H)40 tot 1944 niet meer dan die som bedroegen. 
ln een ander rondschrijven van het Bestuur, werd 

toegelaten (lat de aan de N.L.V.C. of gelijkaardige 
organismen betaalde geldboeten, het bedrag van de 
aan de gevangenen gestuurde paketten, de onder­ 
houdskosten van de op het platteland ondergebrachte 
stadskinderen, enz. niet lot het vermogen der belas­ 
tingplichtigen in 1944 moesten gerekend worden. 
ln _ een laatste rondschrijven, einde 1948, werd 

nader bepaald dat bij de aangegeven inkomsten, 
waartoe de toepassing- der referentie beperkt is.. de 
huishoudelijke onderhoudskosten alsmede de belas­ 
lingen en private verzekeringen dienden _gevoegd. 
Wi] zullen niet. uitweiden over de toelichting die 

dool' het Bestuur op die verschillende maatregelen 
Icn voordele der belastingplichtigen werd verstrekt: 
het is precies wegens dat voordelig· karakter dat nie­ 
mand er aan denkt de wettelijkheid er van te betwis­ 
ten. 

Het is niet de geringste verd ienste van dit voorstel· 
dat licl al die maatregelen, die werden genomen om 
lid buitcnsporig« van een strenge toepassing van de 
wel le verhelpen, legaliseert. Summum jus, summa 
i.nju.ria. 

* * * 
Het voorstel heeft een ruimer strekking dan de 

omzendbrieven van het Bestuur. 
Het streeft er naar het voordeel der referentiën tot 

al cle belastingplichtigen uit te breiden. 
Zodra men aanneemt, dal. de tekst van de wet het 

inzicht. van de wetgever is le buiten gegaan, schijnt 
hel logisch alle belaslingplichtigeri, zelfs degenen 
wier inkomsten van de activiteitsperiode meer bedra­ 
gen dan de forfaitaire referentie, hel voordeel te-laten 
genieten van de vrijgestelde referentie der buitenge­ 
wone belasting, maar niet van de gewone belastingen. 

De goedkeuring van hel voorstel zal de door het 
Bestuur genomen maatregelen wettelijk maken en, 
bovendien, een einde maken aan talrijke klachten, 
de beslechting toelaten van talrijke geschillen en de 
provinciale directies ontlasten van een gedeelte der 
125,000 dossiers die er onafgedaan liggen. 
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Elle évitera surtout des injustices inadmissibles. 
Il ne faut pas oublier que l'établissement des revenus 
ne se fait pas d'après des documents comptables ou 
d'après des éléments fixes, mais d'après des présomp­ 
tions cl des évaluations, le tout d'une approximation 
fort douteuse et dépendant du tempérament ou de la 
mentalité de l'agenl taxateur, dont ni la bonne foi ni 
la bonne volonté ne sont en cause, mais qui sont victi­ 
mes du vague et, de l'imprécision ile la loi. 

Qui, en effet, est à même de dire à 1,000 ou 5,000 
francs près ce qu'a coûté l'entretien d'un ménage ou 
d'évaluer la somme d'argent liquide que possédait 
un contribuable a van L Ja guerre ? 
Et cependant cette différence d'appréciation fait 

qu'un contribuable peut jouir de la référence ou 
ne pas en jouir. Cette différence d'appréciatio'!­ 
- nous insistons sur cc mot -- entraînera parfois 
une surtaxation de plusieurs dizaines de milliers de 
francs. 

Cc sont ces considératlons qui ont amené la Com­ 
mission à adopter Ie projet dans les limites des amen­ 
dements qui ont été déposés et adoptés. 

EXAMEN DES ARTICLES ET DES AMENDEMENTS . 

. ~mandement 1. 

Les amendements du Gouvernement comportant 
des dispositions relatives.', la loi sur les impôts extra­ 
ordinaires et aussi des dispositions modifiant la loi 
sur les impôts exceptionnels {fournil ures :'1 l'ennemi), 
la modification de l'intitulé s'imposait. 

Cet amendement a été ndopté á l'unanimité. 

Zij zal vooral onaannemelijke onrechtvaardighe­ 
den vermijden. lten mag nief vergeten, dat de vast­ 
stelling der inkomsten niet geschiedt volgens kas­ 
bescheiden of volgens vaste bestanddelen, maar 
volgens vermoedens eu ramuuien, dit alles op een 
benaderende wijze die zeer twijfelachtig is en afhangt 
van het temperament of de mentaliteit van de belas­ 
tingsbeambte, wiens goede trouw en goede wil niet 
wordt hel wist maar (lie het slachtoffer is van de 'Vaag­ 
heid en de onnauwkeurigheid van de wet. 
Wie is, iuderdaad, in staal, op 1,000 of 5,000 frank 

na, le zeggen wat het onderhoud van een huisgezin 
heeft gekost of de som in haar geld le ramen die, een 
belastingplichtige vóór de oorlog bezat ? 

Het gevolg van dat verschil in de beoordeling is 
nochtans dal een belastingplichtige al dan niet het 
voordeel der referentie kan genieten 1 Dat verschil 
in de beooï·deliny -- en wij leggen nadruk op dat 
woord -- leidt soms lot een overbelasting ten belope 
van verscheidene tienduizenden frank. 
Die overwegingen hebben de Commissie er toe 

gebracht het ontwerp, hinnen de grenzen van de 
ingediende en aangenomen amendementen, goed te 
keuren. 

BESPREKING DER ARTIKELEN EN AMENDEMENTEN. 

Amendement 1. 

Daar de amendementen van de Regering bepalin­ 
w11 bevatten, cl ie mei de wet, op de extra-belasting 
verband hielden, alsmede bepalingen tot wijziging 
van de wel op de exceptionele in komsten (Iev'eringen 
aan de vijand). was de wijziging van de titel gebo­ 
den. 

Bedoeld amendement werd eenparig aanvaard. 

Article 1 et amendement Il du Gouvernement. 

Cet amendement modifie le lexie de l'article prt;­ 
mier de la proposition de loi. . 
En ordre essentiel, il tend ù faire bénéficier Lous 

les contribuables de la référence forfaitaire de 
5,000 francs par mois dactivité plus 6,000 francs par 
an el par enfant, ù l'exclusion des deux autres réfé­ 
rences, ;1 savoir: 6 % du capital investi et. Ic bénéfice 
des cinq anuécs qui ont. précécM la guerre. 

Une discussion assez longue s'est ouverte sur l' ali­ 
né,1 2 de 1 'amendement. gouvernemental décidant que 
la déduotion (référence) n'est pas accordée (( sur les 
accroissements rl'nvoirs réputés imposables au sens 
de l'a rticle 2, § 3, cl constatés dans Ic chef de per­ 
sonnes qui nétablissent pas que ces accroissements 
proviennent de leur activité professionnelle n. 

Par cet. amendement le Gouvernement voulait pri­ 
ver du bénéfice de référence ceux qui avaient déposé 

Artikel 1 en amendement 11 van de Regering. 

Dit amendement wijzigt de tekst van het eerste 
artikel van het wetsvoorstel. 

Het strekt er in hoofdzaak Loe, aan de belasting­ 
plichtigen hel genot te verlenen van de forfaitaire 
referentie van 5,000 frank per maand activiteit, plus 
jaarlijks 6,000 frank per kind, en, het sluit de twee 
andere referenties uit, zegge : 6 t.h. van· het belegde 
kapitaal en de winsten van de vijf jaar onmiddellijk 
vóór de oorlog. 
Een vrij lange bespreking ontstond omtrent ali­ 

nea 2 van het amendement van de Regering, waarbij 
wordt bepaald, dat de aftrekking (referentie) niet toe- 

. gestaan wordt « op de vermogensaccressen belastbaar 
geacht in de zin van artikel 2, § 3, en die werden 
vastgesteld in hoof de van de personen, die niet bewij­ 
zen, dat deze accressen voortkomen uit hun bedrijfs­ 
activiteit n. 

Door dit amendement beoogde de 'Regering het 
voordeel van de referentie te onttrekken aan hen, die 
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en leur nom des avoirs appartenant à des tiers afin 
de les faire échapper à limpôt extraordinaire. Tel, 
cilait-on , le cas d'un fonctionnaire qui aurait déclaré 
à son nom une somme d'argent appartenant à un 
commerçant. 

Plusieurs commissaires se sont élevés contre celle 
preuve nouvelle imposée au contribuable. Ils faisaient 
valoir que déjà le § 7 de l'article 5 écartait du bén,!­ 
ficc de la référence Ic;; accroissements d'nvoirs résul­ 
lanl: de dons (§ 5 de l 'art. 2). 

C'csl pour éviter celte nouvelle charge de preuve 
a11 contribuable, aggravant la situation que lui avait 
faite la loi du 16 octobre 1945, q11'u11 membre déposa 
un amendement aux termes duquel la référence était 
rcfus1~l: « sur les accroissements dans le chef de per­ 
sonnes dont il est Mabli qu'elles n'ont exercé aucune 
aclivill~ professionnelle el qu'elles ne peuvent attri­ 
buer aux dits accroissements une origine autre que 
·1,~ don , Ic dépôt. nu Ic prêt fait en leurs mains par dos 
rndevabln« de l'Impôt+cxtraordinai rc ». 

La discuss ion sur cel amendement fit. apparaltrc 
q11'1l 1)tnit inutile cl que Ic texte de ln loi suffisait tl 
l'<;arlcr du bénMicc de la réf érencc ceux qui auraient 
11 leur nom des avoirs qui ne proviendraient que de 
dons 1k pcrsn11 nes imposables it l'impôt cxtraord i­ 
n ai re. En effet, il suf'Ii! de faire application des pr in­ 
ri pes de la loi du 16 or.lohre 1945, qui déclare : 

u) q,u: son 1. assujettis ft la loi Lous les revenus des 
exploitations agricoles, commerciales et industrielles 
et les re vun u s des salariés 01.1 professions libérales, 
niais seulement pour ceux-ci dans la limite oit ils 
n'ont pas l!l1: déclarés: 

h) que Lous les avoirs ,1u 9 octobre 1944 tels qu'ils 
sont cléfinis i1 l'article 2 sont présumés provenir de 
J'ac-li\·ilc''. professionnelle; 

r·) que Ic contrihuahle petit établir ln preuve con­ 
traire par tous les moyens visé~ au même arti­ 
cle 2, § 8; 

d) q ue l:i référence déductible suivant l'amende­ 
ment d11 Couvernement est celle prévue au § 6 de 
l'article 5, ccst-à-dire de 5,000 francs par mois d'ac­ 
tivit<i pcruien! la période imposable,· cc qui exclut 
du bénéfice de celle référence les dons, ainsi du reste 
que· le prévoit l'article 2, s 5. 

En résumé la portée de la proposition de loi amen­ 
dée ne change den aux règles générales el aux prin­ 
cipes de ln loi du 16 octobre Hl45, snuf que tous ceux 
qui étaient en droit de bénéficier d'une référence 
égale au moins nu montant des revenus déclarés, 
bénéficieront clans tous les cas de la référence prévue 
au § 6 de l'article 5. 

activa, welke tot derden behoorden, in eigen naam 
verklaard hadden .. ten einde ze vrij te maken van de 
extra-belasting. Er werd gewag gemaakt van hel 
gen) van een beambte, die een geldsom, welke aan 
een handelaar toebehoorde, in eigen naam zou heb­ 
ben verklaard. 

Verschillende Commissieleden verzetten zich tegen 
dit nieuw bewijs, dal aan de belastingplichtige wordt 
opgelegd. Zij deden gelden, dat S 7 Yan artikel 5 de 
verrnogensaccressen, die uit schenkingen voortsprui­ 
ten, uil het voordeel van de referentie reeds uitsloot 
( S 5 van artikel 2). 

Om aan de belsatingplichtigc deze nieuwe bewijs­ 
last te vermijden, waardoor de toestand die voor hem 
was ontstaan tengevolge van de wet van 16 October 
1945, nog erger "wen( diende een lid een amende­ 
ment in waarbij de referentie geweigerd werd II op 
de accressen . in hoorde van personen van wie het 
bewezen is (lal zij geen horoepshcdrijvigheid nebben 
uitgeoefend en dat ;,.ij geen enkele winstgevende 
betrek king hebben gehad, en "dat zij aan die accres­ 
sen geen andere oorsprong kunnen toekennen clan 
een schenking, bewaargeving of lening. in hun han­ 
den gedaan door personen die aan de extra-belasting 
onderworpen zijn ». 

Uit de bespreking van dil amendement is gebleken, 
dat hel overbodig was, en rial rie tekst van de wel 
volstond om degenen van hel voordeel van de refe­ 
rentie uit te sluiten clic op hun naam activa zouden 
bezitten die slechts zouden voortkomen van schen­ 
kingen van personen die in zake de extra-belasting 
belastbaar zijn. Het volstaat, inderdaad, de grond­ 
beginselen loc te passen van de wet nm 16 October 
1945 die bepaalt : 

a) dal aan de wet onderworpen zijn al de inkom­ 
sten van de landbouw-,· handels- en nijverheidsex­ 
ploitaties en al de inkomsten van de loontrekkenden 
of vrije beroepen, maar voor deze alleen binnen de 
perken waarin zij niet werden aangegeven; 

1,) dat al de activa op 9 Octohcr' 1944, ~oals zij 
bepaald zijn door artikel 2, verondersteld worden 
voort t~ komen van de bedrijfsactiviteit. 

c) dat de belastingplichtige het tegenbewijs mag 
leveren door alle middelen bedoeld door hetzelfde 
artikel 2, S 3; 

cl) dat de volgens het amendement van de Rege­ 
ring aftrekbare -referentie deze is voorzien bij S 6 
van artikel 5, dil is 5,000 frank per maand activiteit 
gedurende het belastbaar tifdperk, wat de schenkin­ 
gen van het voordeel van die referentie uitsluit, zoals 
overigens artikel 2, S 5, voorziet. 

Kortom, de strekking Yan het gewijzigd wetsvoor­ 
stel verandert niets aan de algemene regelen en 
grondbeginselen van de wet van 16 October H)45, 
behalve dat allen die het rech l hadden het voordeel te 
genieten van een referentie die ten minste ~elijk was 
aan het bedrag van de aangegeven winsten, in elk· 
gval, het voordeel zullen genieten van de referentie 
bepaald door S 6 van artikel 5. 
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Il n'est rien changé non plus aux règles relatives ;, 
l'assujettissement des accroissements d'avoirs à l'im­ 
pôt extraordinaire, ni aux présomptions qui jouen 1 
tant en faveur du fisc que du contribuable. 

La Commission a donc adopté l'amendement du 
· Gouvernement par 11 voix contre 8 et 1 abstention. 
après avoir sous-amendé le texte en supprimant la 
phrase qui avait donné lien à la discussion. 

Un membre avait demandé ce que coûterait lw 
réforme proposée. Elan! donnée l'interprétation de 
l'administration ipar les circulaires dont nous avons 
fait, l'énumération ci-avant cl qui ont déjà réglé mie 
grande partie des cas, la diminution supplémentaire 
de recettes résultant du vote de la proposition de loi 
ne serait que de l'importance de moins de 300 mil­ 
lions, chiffre qu'il convient de mettre en face des 
25 milliards que produira l'impôt extraordinaire. 

Artic:le 2, 

r Er wordt ook niets veranderd aan de regelen betref­ 
! fende de onderwerping van de vermogensaccressen 
• aan de extra-belasting, noch aan de vermoedens die I · zowel ten voordele van de fiscus als van de belasting­ 
l plichtigc werken. 

De Commissie hèert dÙs het amendement van de 
Regering- aangenomen met 11 stemmen tegen 8 en 
1 onthouding, na de tekst le hebben gesubamendeerd 
door de weglating van de volzin die aanleiding had 
gegeven tot de discussie. 

Een JiJ had gevraagd wat de voorgestelde hervor­ 
ming zou kosten. Gelet up de interpretatie van het 
Bestuur, door de rondzendbrieven die wij hierboven 
hebben vermeld en die reeds een groot rlcel van de 
gevallen hebben geregeld, zou de bijkomende ".er­ 
mindering van ontvangsten voortvloeiend uit de aan­ 
neming van het wetsvoorstel, minder dan 300 mil­ 
lioen bedragen, cijfer rlat moet worden gesteld 

_tegenover de 25 milliard welke de extra-belasting zal 
opbrengen. 

Artikel 2, 

La proposition de loi tendait i', substituer à I'nrti­ 
cle 7 de ln loi du 16 octobre 1945 le mot « année » 
au mot ({ exercice ». 

Ses auteurs invoquaient ,'l l'appui de leur thèse qu<' 
cc que la loi frappe, ce sontles revenus des années 
1940 à 1944 incluse. 
'En employant Ic mol 11 exercice n 1940, ]'art.iele 7 

laisse croire qu'on pen! imposer des revenus réalisé" 
en 1939. 

Un amcndemcnl du Gouvernement vise ù suppri-, 
mer cette disposition dr. la proposition de loi. ècl 
amendement fait valoir les discussions des travaux 
préparatoires et ajoute que si la substitution de texte 
était adoptée, on ne .pourrait pas atteindre cc les reve­ 
nus réalisés en 1939 pal' les redevables qui ont clôturé 
leurs frri lu res dans le !'.011 ra 11 t. de l'année 1940 ,, . 

C'est. cc qu'avait déclaré le rapporteur de. la loi 
de 1945 à ln séance du 24 août 1945 : << •.• Le délai 
prévu doit s'étendre de 1940 il 1945, puisqu'il s'agit 
de frapper les résultats obtenus même par les sociétés 
ou entreprises dont le hilan se clôture, par exemple, 
au mois de juin 1940 ou au mois de novembre de Ia 
même année )>. 

Signalons, it li t.re documentaire, qu'à Ia même 
séance de la Chambre, M. Uytroever déclarait sans 
·êt.re. con tredit : « ... Par Ic 1crme exercice on en tend 
I'unnée an cours de laquelle le bénéfice, le revenu 
n été réi:1lisé. M. Liebacrl veut dire de 1940 à 1945 
parce que rlans ce ras Ja période imposable a'étend 
du l"' janvier 1940 11 la fin de l'année 1944 n. 

C'est sur cet échange de vues que l'article 7 a été 
adopté par la Chambre. · 

Hel. wetsvoorstel strek te er Loe in artikel 7 der wel 
van 16 Octoher 1945 het woord (( dienstjaren >> le 
vervangen door het woord u jaren n, · 
Ter staving van hun stelling, voerden de indieners 

aan dat de wet. de inkomsten treft van de jaren 1940 
tol 1944 in begrepen. 

Door het. woord (( d ienstjnar 1, 1940 te gebruiken. 
laat artikel 7 veronderstellen dal men inkomsten rlic 
in 1939 werden verwezenlijkt. kan belasten. 

Een amendement. van de :Regering strekt er toe dio 
bepaling nit hel wetsvoorstel weg le laten. Dit amen­ 
dement verwijst naar de besprekingen van de voorbe­ 
reidende werkzaarnhedeu en voegt er aan toc dat, 
indien de vervanging van ,lP tekst werd aangenomen, 
men niet' « de inkomsten zou kunnen treffen die in 
J.939 werden verwezenlijkt. door belastingplichtigen 
die hun boeken hebben af gesloten in rie loop van 
het jaar 1940 ». , 

De verslaggever van de wet van 1945 had, overi­ 
gens, hetzelfde verklaard in de vergadering vun 
24 Augustus 1945 : u ... De voorziene termijn moel 
zich uitstrekken van 1!)40 tot 1945, vermits het er om 
gaal rle uitslagen te treffen zelfs bekomen door ven­ 
nootschappcn of ondernemingen waarvan de balans 
bij voorbeeld wordt aïgesloten in de maand .Tuni 
H)4:0 of in de maand November van ditzelfde Jaar "· 

Bij 'wijze van inlichling, wijzen zij cr op dat, in 
dezelfde vergadering van de Kamer, ck heer Uytroc­ 
ver, zonder te worden tegengesproken, verklaarde : 
1< ••• Door hel woord dienstjaar verstaal men hel jaar 
tijdens hetwelk de winst of het inkomen werd ver­ 
wezenlijkt. De heer Liebaert wil zeg-gen van 1940 lot 
1.045, omdat in dit gcvnl het belnsthanr tijdperk zich 
uitstrekt van 1 Januari 1940 lot hel cincle van hel 
jaar 1944 11. 

'Het is na. deze gedachtenwisseling dal a1·tikel 7 
door de Kamer goedgekeurd werd. · 
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Votre Commission. a rejeté l'article 2 de la propo­ 
sition par 11 voix contre 8 et 1 abstention. 

Nous pensons, pour éviter toute erreur, qu'il 
importe à cette occasion de noter que l'article premier 
de la loi du 16 octobre 1945 n'assujettit à l'impôt. 
extraordinaire que Ies profits réalisés soit entre le, 
l" janvier 1940 el le 31 décembre 1944, soit -­ 
continue le texte de la loi - lorsqu'il s'agit d'un 
redevable qui tient une comptabilité régulière autre­ 
ment que par année civile, pendant les exercices 
sociaux clôturés c111 re Ic 1" ja II vier 1940 et ] e 
30 décembre 1944. 

Les membres de la Commission qui ont voté pour 
l'adoption de Tn rticl« 2 de la proposition de loi esti­ 
ment qu'il y a contradiction entre I'urticle premier 
de la loi du 16 octobre 1945 cl l'a rticlo 7 de la même 
loi. D'un côté. en effet, il est quec;I ion clc 5 exercices 
et de l'autre - r1 l'article 7 -- il est question de 
6 exercices. · 

Les débats parlementaires de 1945 auxquels il est 
fait allusion semblent. indiquer qnil y aurait en 
confusion dans l'emploi d11 mol « exercice >i, qui 
aurait été pris ;1, certains moments dnns le sens d'exer­ 
cice comptable el i'1 d'nutres rluns le sens dcxcrcice 
fiscal. 

Article 3 de la proposition, 

Cet article fu l rejeté par 17 voix contre 2 cl 
2 abstentions. La Commission n estimé, en effet, que 
d11 moment que tous les contribuables étaient mis 
sur Je même pied en cc qui concerne la référence, il 
était indispensable de faire une distinction entre ceux 
qui avaient fait l'effort rie déclarer spontanément 
leun- revenus, celée; 011 ouhliés. lors de l'amnistie 
fiscale, cl t'.CIIX qui nnvaicn! rien fait. 

Les développements de I'amcnrlernent du Couver­ 
nument qui combat ln il cel art.iele 3 de la proposition 
disent. notamment : <( Bien entendu, les accroisse­ 
ments éventuels seront appliqu,:s avec modération el 
dans Ic cadre de la jurisprudence actuelle n. 

D'après nos informations, les accroissements sont 
appliqués d'une laçon générale sur la base de 10 %- 

Uw Commissie heeft artikel 2 van het voorstel ver­ 
worpen met 11 stemmen tegen 8 en 1 onthouding. 

Om elke vergissing te vermijden, is het van belang 
cr bij deze gelegenheid op te wijzen dat het eerste 
artikel _der wet van l6 October 1945 aan de extra­ 
belasting slechts onderwerpt de baten verwezenlijkt, 
of wel tussen 1 Januari 1940 en 31 Deoember 1944, 
of wel - zo gaal de tekst. van de wet verder - wan­ 
neer het gaat. over een belastingplichtige die een 
regelmatige comptabiliteit anders dan per kalender­ 
jaar voert, gedurende de van 1 Januari 1940 tot 
·30 December 1944 afgesloten boekjaren. 

De leden van de Commissie die voor de aanneming 
van artikel 2 van hel. wetsvoorstel hebben gestemd, 
zijn van oordeel dat het eerste artikel der wet van 
16 Oc Lo her 1945 en artikel 7 van dezelfde wet elkaar 
tegenspreken. Inderdaad, enerzijds, is er sprake van 
5 dienstjaren en anderzijds· :....,.. in artikel 7 - van 
6 dienstjaren. 

De parlementaire besprekingen van 1945 waarop 
wordt gezinspeeld, schijnen cr op te wijzen, dat er 
verwarring bestond in het gebruik van het woord 
u dienstjaar » dat, op een gegeven ogenblik, zou 
gebruikt geweest zijn in de zin van boekjaar, en op 
een ander ogenblik, in de zin van bclastingsjaar. 

Artikel 3 van het voorstel. 

Dil artikel werd met 17 tegen 2 stemmen en 2 ont­ 
houdingen verworpen. De Commissie was, iuder­ 
daad, de mening toegedaan dat zodra alle belasting­ 
plichtigen in zake de referentie op dezelfde voet 
worden gesteld het volstrekt nodig is een onderscheid 
te maken tussen degenen die de nodige inspanning 
hebben gedaan om hun verzwegen of vergelen 
inkomsten spontaan, hij de Iiskale amnestie, aan Le 
geven en degenen die niets hebben gedaan. 

In de toelichting op het amendement van de Itegc­ 
ring die dit artikel 3 van hel. voorstel bestreed, wordt 
o.rn. verk laurd i « Wel te verstaan zullen de eventuele 
verhogingen gematigd worden loegcpasl. en in hef. 
raam van de huidige rechtspraak n. 

Naar wij vernemen worden de verhogingen over 
hel algerneen toegepast o.p grondslag van 10 t.h. 

Article 4 de la proposition. 

Cel article i:I été rcrnplncé par le texte présenté par 
le Gouvernement. 
Tous les dossiers seront donc rcvisés d'office sur la 

base de la proposition. Cette rrw ision ne présentera 
pas <Ic difficultés insurmontables pour l' Administra­ 
tion, clu moment. que la référence est limitée ri celle 
prévue à l'article 5, § 2, de la loi. 

Un membre a fnit. observé qu'il cù! ólé utile d,· 
donner au contribuable la faculté d'introduire une· 
requête auprès de l' Ad min istration aux fins de faire 
reviser son imposition dam le cas où l'Administration 
ne procéderait pas d'office ù cette revision. 

Artikel 4 van het voorstel, 

Dil artikel werd vervangen door de door de liege­ 
ring voorgestelde tekst. 

Alle dossiers zullen dus ambtshalve, op grond van 
het voorstel, worden herzien. Die herziening zal 
voor het Bestuur geen onoverkomelijke mocilijkhe­ 
den opleveren, indien de referentie wordt beperkt tot 
deze voorzien bij artikel 5, § 2 van de wel. 

Een lid merkte op dat het nuttig zou gewecsl zijn, 
aan de belastingplichtige het recht te verlenen bij 
het Bestuur een verzoekschrift in te dienen, ten einde 
zijn belasting le. doen herzien, ingeval het Bestuur 
niet ambtshalve tol die herziening zou overgnan. 
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Amendements IV à VIII du Gouvernement. 

Ces amendements furent tous admis par la Com­ 
mission ;'1 l'unanimité moins 2 abstentions. 

Ils ne donnèrent lieu à aucune discussion. li s'agit 
de dispositions en faveur des contribuables. La portée 
nous en parait suffisamment expliquée dans la note 
justificative précédant les amendements du Gouver­ 
nement. 
En cc qui concerne l'amendement IV du Gouver­ 

nement relatif à l'évaluation des éléments corporels 
cl incorporels investis dans une entreprise indus­ 
trielle, agricole ou commerciale, nous signalons 
qu'en matière de taxe professionnelle, la jurispru­ 
dence a décidé que les bénéfices réalisés en dehors de 
toute exploitation au cours de la liquidation d'une 
entreprise et nés de plus-values de réalisation ne sont 
pas soumis ù la taxe professionnelle (Cassation, 
l"' ju in 1948. Pasicrisie, 1948, 1, 351). 

Article 5 (nouveau). 

U II membre de la Commission présenta u11 amen­ 
dement ainsi libellé 

" Ajouter t1 l'article 19 de la loi du 16 octobre 1945 
1111 alinéa ainsi conçu : 

n Est loulcfois considérée comme l'hargc dédur- 
1 ihlr- des revenus soumis à l'impôt extraordinaire, la 
taxr- professionnelle afférente aux revenus de cha- 
1·111H• de:-: annfos 1940 à 1944 incluse, quelle q,w soif 
la date de son paiement. " 

L'uuteur d1· l'umendcmcnt Iaisnit remarquer l'i11- 
j11sliœ qui existait entre deux contribuables ayant 
ri"·alis1; exactement le même béuéfice pendant hr 
pt•riodc irupnsnhle cl qui seront taxés différemment, 
s11iva11I que l'un aura payé la taxe professionnelle 
afförc11tc aux exercices 1945 el. antérieurs. avant le 
31 déccrnbrr- 1944 et l'autre après cette claie. Cc der­ 
nier - hinu qu'il ait par hypothèse le même revenu 
q1w le premier -- se verra réclamer l'impôt extra­ 
ord inaire d1\ 70 à 95 % sur le montant de relie taxe 
prnfcssinnnclfo qui ne serail p.is déductible p.irrc 
q11'cllP au rn il été pavée après Ic 31 rlécembre 

L'auteur de l'amendement. ajoulail d11 reste que 
lrllc f•l.iil ln thèse de l'Adminîstr:ition, mais que la 
rhnsr- f>lnil contestable cl quil étnit préférable de 
lr'·g-ifr.rcr <11'.s 1'1 présent, plutôt que d'Mrr. exposé à 
devoir revisor de nombreux dossiers lorsque la Cour 
Supn\mc se sr-ra prononcée sur celle question, cc qui 
111• 1w11I êlr<' fH"<'vu que pour dons clf'llX am an moins. 

Amendementen IV tot VIII van de Regering. 

Die amendementen werden alle door de Commissie 
eenparig, op 2 onthoudingen na, aangenomen. 

Zij gaven geen aanleiding tot enige bespreking. 
Het ga~t over bepalingen ten voordele van de belas­ 
tingplichtigen. Het schijnt ons toe, dat de strekking 
cr van voldoende werd uiteengezet in de toelichting 
die de amendementen van de Rege~ing voorafgaat. 
Wat amendement IV van de Regering aangaat, 

betreffende de raming der lichamelijke en onlicha­ 
melijke bestanddelen belegd in een· nijverheids-, 
landbouw- of handelsonderneming, wijzen wij er op 
dat de rechtspraak in zake bedrijfsbelasting heeft 
besloten dat de winsten, verwezenlijkt buiten iedere 
exploitatie in de loop van de vereffening van een 
onderneming en ontstaan uit verwezenlijkte meer­ 
waarden, niet 'onderworpen zijn aan de bedrijf'sbc­ 
lasting (Verbreking, 1 Juni 1948, Pasicrisie, 1948, 
1, 351). 

Artikel 5 (nieuw). 

Een lid van de Commissie .dient een amendement 
in, dat luidt als volgt : 

(1 Ann artikel 19 der wel van l6 October 1945 wordt 
een alinea toegevoegd die luidt als volgt : 

" De bedrijfsbelasting op de inkomsteu , van elk 
van de jaren 1940 tot 1944 inbegrepen, welke ook de 
datum van betaling weze, wordt evenwel beschouwd 
als een van de aan de extra-belasting onderworpen 
inkomsten aftrekbare last. >) 

De indiener van hel. amendement wees op de 
onrechtvaardigheid, die tussen twee bclastingplich­ 
tigcn bestaat, wanneer zij juist dezelfde winst 
gemaakt hebben tijdens de belastingsperiode, en voor 
hen rie aanslag verschillend zal zijn, naargelang de 
ene de op de dienstjaren· 1945 en vorige slaande 
beroepsbelasting vóór 31 December 1944 zal hebben 
betaald, en de andere na dezelfde datum. De laatste, 
- hoewel hij verondersteld wordt hetzelfde inkomen 
als .dc eerste te hebben, - zal de extra-belasting van 
70 tol. 95 t.h, moeten betalen op het bedrag van deze 
hcdrijfsbclnsting , die niet vatbaar zou zijn voor 
aftrek, omdat zij na 31 December werd betaald. 

De indiener van het amendement voegde er overi­ 
gens aan loc, dat zulks de stelling was van het 
Bestuur, maar dat deze opvatting betwist kon worden 
en dal het heter was reeds nu een wet te maken dan 
talrijke bundels aan herziening te moelen onderwer­ 
pen, wanneer het. Hof van Verbreking daaromtrent 
uitspraak zal hebben gedaan, wat slechts over ten 
minste twee jaar kan worden voorzien, 
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Il a été fait observé qu'ainsi rédigé l'amendemenl 
viserait les sommes payées à l'occasion de l'amnistie 
fiscale et que le décaissement pourrait être pour l'Etat 
de l'importance de plusieurs milliards. 

Cet amendement fut rejeté par 8 voix contre 5 el 
8 abstentions. 

L'ensemble du projet remanié cl amendé fut 
adopté par 9 voix contre 3 et 7 abstentions. 

Le Rapporteur, 
J. DISCRY. 

Le Président, 
/Fr. VAN BELLE. 

Er werd opgemerkt, dal het aldus opgestelde amen­ 
dement betrekking zou hebben op de bedragen die 
betaald werden naar aanleiding van de fiscale amnes­ 
tie, en dat de uitgave voor de Staat verscheidene mil­ 
liarden zou kunnen belopen. 

Dit amendement werd verworpen met 8 tegen 
5 stemmen en 8 onthoudingen. 

Het bijgewerkt en gewijzigd ontwerp werd, in zijn 
· geheel, goedgekeurd met 9 tegen 3 stemmen en 
7 onthoudingen. 

De Verslaggever, 
.1. DISCRY. 

De Voorzitte,·, 
Fr. VAN BELLE. 
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TEXTE NOUVEAU 
PROPOSÉ PAR LA COMMISSION. 

NIEUWE TEKST 
VOORGESTELD DOOR DE COMMISSIE. 

Proposition âe loi modi] ianl la loi du 15 octobre 
1945 établissant un irru.ô! spécial sw· les bénéfices 
résuiiiin; de fournitures et de prestaiions à l'ennemi 
et la loi du 16 octobre 191/5 établissant un impôt 
extraordinaire sur Zes revenus, bénéfices et profits 
exceptionnels réalisés en période cle querre. 

Article premier. 

Le § 7 de l'article 5 de la loi du 16 octobre 1945 
établissant un impôt extraordinaire sur les revenus, 
bénéfices cl profits exceptionnels réalisés en période 
de guerre est remplacé par Ic texte suivant : 

Aucune des déductions prévues aux articles 4: et 5 
n'est accordée sur les accroissements indiqués à l'arti­ 
cle 2, S 5. 

Sans préjudice de l'application de l'alinéa qui pré­ 
cède, les déductions prévues aux articles 4 et 5 sont 
limitées au monlan t des revenus, bénéfices et profits 
visés à l'article 2, § l, qui a été déclaré au plus tard 
le 31 mai 1946, sans pouvoir être inférieures an 
minimum fixé au § 6 de l'article 5. 

Art. 2. 

L'article 5, ~ 4, de la loi du 16 octobre 1945 est 
complété comme suil : 

L'alinéa qui précède est applicable aux éléments 
corporels ou incorporels, exception faite des matières 
premières, produits el marchandises, investis dans 
une entreprise industrielle, commerciale ou agricole, 
qui ont été réalisés pendant la période imposable par 
suite : · 

a) de la cession ou de la cessation de l'entreprise; 

b) <le sinistres, expropriations, réquisitions en pro­ 
priété et autres événements analogues. 

Art. 3. 

L'article 5, § 5, de la loi d11 16 octobre 1945 est 
complété Gomme suit : 

Pour les sociétés visées au § 5 de l'article 4, le 
bénéfice de référence ainsi déterminé peut être 
majoré des rémunérations fixes allouées pendant la 
période imposable aux personnes prévues au dit § 5 
de l'article 4, qui ont exercé dans la société des fonc­ 
tions réelles et perm an en tes. 

Cette majoration ne peul toutefois excéder 5,000 
francs par mois d'acti vité prestée dans la société par 
chacune des personnes précitées. 

W etsuoarste! houdende un] zioin(J van de wet van 
75 Octoue» 191,5 tot innoerùuj ,,,an een speciale belas­ 
llru] l)p de minsten »oortuloeiend uit leuerinqen. en 
prestaties twn ,le vijund en van de wet van, 16 Octo­ 
ber 1945 tot invoeriny v,u1 een extru-belostinq op de 
in oorloyslijd behualdc exceplionete inkomsten, win­ 
sten en tuüen: 

Eerste artikel. 

S 7 van artikel 5 der wel van 16 October 1945 tot 
invoering van een extra-belasüng op de in oorlogs­ 
tijd behaalde exceptionele inkomsten, winsten en 
baten, wordt vervangen door volgende tekst : 

Geen van de bij artikel 4 en 5 voorziene aftrekkin­ 
gen wordt toegestaan op de in artikel 2, § 5, vermelde 
accressen. 

Onverminderd cle toepassing van vorenstaande 
alinea, worden de hij artikelen 4 en 5 voorziene 
aftrekkingen beperkt tot hel bedrag der inkomsten, 
winsten en haten bedoeld in artikel 2, S 1, dat werd 
unngegnvcu ten laatste op 31 Mei 1946, zonder min­ 
der te mogen bedragen clan het hij s 6 van artikel 5 
bepaalde minimum. 

Art. 2. 
Artikel 5, § 4 der wel van 16 October 1945 wordt 

als volgt aangevuld : 

De voren;;tnande alinea is van toepassing op de 
lichamelijke c11 onlichamelijke bestanddelen, met 
uitzondering vau de grondstoffen, producten en goe­ 
deren, belegd in een nijverheids- handels- of land­ 
bouwouderncming, die tijdens de belastbare periode 
werden gerealiseerd ingevolge : 

a) de cessie of de uitscheiding van de onderne­ 
ming; 

b) schadegevallen, onteigeningen, opeisingen in 
eigendom en andere gelijkaardige gebeurtenissen. 

Art. 3. 

Artikel 5, S 5, der wel vau 16 Oclober 1945 wordt 
als volgt aangevuld : 

Voor de vennootschappen bedoeld bij S 5 van arti­ 
kel 4, mag de aldus bepaalde referentiewinst ver­ 
hoogd worden met de vaste bezoldigingen toegekend 
gedurende de belastbare periode aan de personen 
voorzien bij bewuste S 5 van artikel 4, welke in de 
vennootschap werkelijke en bestendige functiên heb­ 
ben uitgeoefend. 

Deze verhcging mag nochtans 5,000 frank per 
maand activiteit uitgeoefend in de vennootschap door/ 
elk der voornoemde personen, niet .te boven gaan. 
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Art. 4. 

, Les mots « à charge d'un même redevable n sont 
supprimés à l'article 14, § 2, de la loi du 15 octobre 
1945 et à l'article 13, § 3, de la loi du 16 octobre 1945. 

Art. 5. 

Le 2• alinéa du § 3 <Je l'article premier de la loi du 
15 octobre 1945 est remplacé comme suit : 

(( Par dérogation au § 1, les personnes indiquées 
au S 1, 2", litt. a el b, de l'article 25 des lois coor­ 
données précitées, de même que les représentants de 
commerce autonomes qui étaient déjà au service de 
firmes ennemies avant le 10 mai 1940, ne sont passi­ 
bles de l'impôt spécial que dans la mesure où 
leurs rérnunécations dépassent une rémunération 
normale. n 

Art. 4. 

De woorden « ten laste van een en dezelfde belas­ 
tingplichtige >> worden weggelaten uit artikel 14, s 2, 
der wel van 15 October 1945 en uit artikel 13, S 3, 
der wet van 16 October 1945. 

Art. 5. 

De 2" alinea van ·s 3 van artikel 1 der wet van 
15 October 1945 wordt vervangen als volgt : 

t< Bij afwijking van § 1, zijn de in § 1, 2°, litte­ 
ra's a) en b) van artikel 25 der voormelde samen­ 
geordende wellen aangeduide personen, alsmede de 
autonome handelsvertegenwoordigers die reeds in 
dienst van vijandelijke firma's waren vóór 10 Mei 
1940, slechts belastbaar in de speciale helasting in 
zover hun hczoldigingcn een normale bezoldiging 
te boven gaan. » 

A rt. 6. 

Le 2" alinéa du § 2 de l'article (> de la loi du 15 octo­ 
bre 1945 et le 2° alinéa du § 1 de l'article 13 de la loi 
<lu 16 du même mois sont complétés comme suit : 

Toutefois, s'il s'agit d'impôts indûment perçus 
après réception d'un avertissement-extrait de rôle ou l 
d'un avis de cotisation à titre conservatoire, les inté­ 
rêts moratoires sont dus au taux de 4 % l'an depuis le 
lendemain du jour des paiements jusqu'au lendemain 
du jour de la réception de l'avis annonçant la mise à 
la disposition de l'intéressé du montant du dégrève­ 
ment. 

Les dispositions du préscn l article sont applicables 
quelle que soit la date des restitutions qui y sont 
visées. 

Sont validées les attributions d'intérêts moratoires 
au Laux de 5 % effectuées antérieurement à la publi­ 
cation de la présente loi. 

Arl. 7. 

Les cotisations établies contrairement aux. disposi­ 
tions qui précèdent seront révisées d'office. 

Art. 6. 

De 2° alinea van s 2 van artikel 6 der wet van 
15 October 1945 en de 2° alinea van § 1 van artikel 13 
der wet van 16 dito, worden als volgt aangevuld : 

cc Nochtans, indien hel. gaat over belastingen ten 
onrechte geïnd na ontvangst van een waarschuwing­ 
uittreksel uit hel kohier of van een bericht lot conser­ 
vatoire aanslag, zijn de moratoire interesten vef­ 
schuldig d tegen de voet van 4 t.h. 's jaars vanaf de 
dag na die der betalingen tot de dag volgend op deze 
van de ontvangst van het bericht waardoor de betrok­ 
kene wordt gewaarschu wd dat het hedrag dei· ontlas­ 
ting te zijner beschikking is. 

>> De bepalingen van dit. artikel zijn van toepassing 
welke ook de datum zi] van de cr in bedoelde terug­ 
gaven. 

» Worden geldig verklaard de toekenningen van 
moratoire interesten tegen de voet van 5 t.h, uitge­ 
voerd vóór de bekendmaking van deze wet. n 

Art. 7. 

De in strijd met vorenstaande bepalingen gevcs­ 
ligde aanslagen zullen van ambtswege· worden her­ 
zien. 


